
Migrants : Une histoire à partager 

Le Collectif Aide aux Migrants 50 se mobilise pour un sourire.

     Le vendredi 9 février 2018, Amélie VUILLEMIN, professeur d'anglais au collège Raymond
QUENEAU et bénévole de l'association Collectif Aide aux Migrants 50, a invité trois migrants
bénéficiant de l'aide de cette association afin d'échanger avec des élèves volontaires. Mohammed,
Izzédine et Motassim ont été ravis d'avoir pu partager leurs histoires. Les élèves présents  « ont
trouvé ça très intéressant et très touchant. » Ils pensent « qu'il est important de connaître les
souffrances des autres afin de mieux les soigner. » 
L'association Collectif Aide aux Migrants a été créée en octobre 2016. Leur but principal n'est pas
d'apporter  des  repas  aux  migrants  mais  de  leur  fournir  de  l'aide  au  quotidien  ainsi  que  des
transports. «  Lorsque vous entendez parler de personnes qui ont vécu des choses horribles,
vous  n'avez  qu'une envie,  c'est  de  les  aider. Ma mission :  leur apporter un petit  peu de
bonheur » déclare Amélie VUILLEMIN.

 Leur apporter un peu de bonheur ainsi que leur faire découvrir notre région et notre patrimoine,
voici  la  principale mission des bénévoles  du Collectif  Aide aux migrants.  Du Soudan jusqu'à  la
Chapelle sur Vire en passant par la Lybie, l'Italie et la jungle de Calais, ces trois jeunes hommes, du
haut de leur 27, 24 et 20 ans ont déjà vécu des péripéties sordides durant ce voyage périlleux.
Les bénévoles du Collectif Aide aux Migrants facilitent l'intégration des migrants dans la société
d'aujourd'hui en leur proposant des sorties culturelles comme la visite du Mont-Saint-Michel, de le
tapisserie de Bayeux ou du cimetière américain de Colleville.
N'ayant pas encore le droit d'être rémunéré, certains migrants proposent leur aide bénévolement pour,
par exemple, le festival de musique Chauffer dans la Noirceur.
Une  intégration  toutefois  difficile  pour  une  cause  simple,  le  langage.  L'association  propose  aux
migrants des cours de français et d'anglais assurés par des bénévoles. Grâce aux aides des bénévoles
de l'association, certains migrants sont maintenant à l'université de Caen afin de suivre leurs études.
La rencontre des migrants avec les élèves de Tessy Bocage avait aussi pour but de briser certains
préjugés. Amélie VUILLEMIN l'assure : « Ils veulent juste avoir la même chance que nous. »
Malgré la motivation des bénévoles, le projet de la majorité d'entre eux est de pouvoir rentrer chez
eux.
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Motassim, Izzédine et Mohammed devant le collège Raymond QUENEAU de TESSY BOCAGE.



       

                              

Rencontre entre Mohammed, Izzédine et Motassim et les élèves volontaires.


